110 REVUE

DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE-SAINTE

Du moment que le duc de Ventadour s’était vu investi de la vice
royauté du Canada, il s'était occupé d’y assurer le succés des Mis
sions. Comprenant que le champ était trop vaste pour un seul ordre
religieux, il révait d’introduire les Jésuites, dont il admirait la puis
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« Que les évangélistes, dit-il, gardent le silence sur saint Joseph,

peu importe ; qu'ils s’abstiennent d’exalter, comme ils auraient pu le
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L'époux de Marie, c’est-a-dire celui qui approcha le plus pres de cette
créature sublime, laquelle s'éleva jusqu'au plus haut des cieux, et homme avait & tra
ravit en quelque sorte au sein du Pere éternel son Fils unique.
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(1) Matth. 1, 20
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